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m 


S: 


^=K 


^ 


s;: 


}\       }\  i 


:£ 


s^ 


Un' 

Mär 


füle 
crescendo 


a       eo   _   til 
vhen     ko    _     ni 


Ion 


É 


Jo    _    lie     uumme 
A  1er  ih 


U      _ 


ne        ehe 
spit     -     ze 


.  nil     _    1- 
Zun    _    ^e 


^'   F   p    r   i*-   ^'   r   r 


p-     p  ^-  p  r 


Un' 
Mar 


fille 


a        CO  _    til 
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Nos      bell(Ps)soiit  plus     gen    _    til  _  les    Comin'     ell's  sont  nous  les     ai_muns 
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Aussi  gran  _  de  qu'un     eaii_toii, 


Les  gens    y      crevaient    par     inil_le 
Aus   dem   So      deti     wie      die      PU  _  ze 
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f "■  ^n  I 


i 


rnn  j 


^^ 


« 


Cl 


P 


f.  i  }  { 


^ 


P 


./• 


:  ^î^hr  f^i 


^-^ 


jl 


m 


^ 


:^n=k 


^ 


É 


^ 


i=h 


^^ 


È 


£E5 


S 


^^ 


^^ 


t 


a=at 


# — »^ — # 


■0 0- 
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Nous,  nous    vi_vons      bien   tran_quil_les      Sous    nos   toits       de    ta  _  \'il_lons. 
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Nos      bell's  sont  plus   gen  _  til  _  les,     Comm'     ell's  sont  nous   les       aimons. 
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Nous,     nous      n'a_vons      rien       en  _  ten  _  du 
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Albeniz.   't  Mélodies 5  » 

Bemberg.    20  .Mélodies,  i  Ions 10  » 

—  Après  le  rêve,  op.  com.  en  I  acte  6  » 
Bonheur  (R.).  Polyphème,  musique  de  scène 

et  chœurs 5  » 

Bordes.    19  Mélodies 12  » 

—         12  Chansons  amoureuses  du  pays 

basque 4  « 

Bourgau!t-Ducoudray.  14Mélod.  celüqu<-s 

piano  et  citant  avec  chant  seul .  S  » 

chant  seul,  séparé 3  » 

Bréville  (P.  le).  Œuvres  vocales,  I"  volume  12  « 

—  —                2"  volume.  12  » 

—  Sur  des  chansons  populai- 

res (contenues  dans  le  2'' 

volume) 6  " 

—  Prières  [contenues  dans  le  2" 

volume) 3 .  50 

—  lîros  vainqueur,  .3  ac/es.. . .  20  " 

Castéra  (il.  de),  i  Chansons 3  ■> 

Chausson  (E.).  20  Mélodies 12  » 

—  Serres  chaudes 4  " 

—  Le  poème  de  l'amour  el  .le- 

la  mer 10  ■> 

—  Lo  Roi  Arihns,  drame  lyri- 

que, 3  actes 20  ■> 

—  La  légende  de  Sainte-Cécile 

solo  et  chœurs  de  femmes  6  » 

Cornélius.    Chansons  de  Noël 3  » 

Cras  (J.  .  6  .Mélodies,  voix  moyennes 5  " 

Dalcrozc  (E.  J-4Ques).  12. Mélodies 0  .> 

Doret  (G.).  Airsetchansonscouleurdu  teiti]>s  10  » 

~  —          Jardin  d'enfants  {20  mélodies). . .  10  » 

—  Le  Nain  du  Hasli,  3  actes 20  » 

Duparc    IL).  .Mélodies,  2  tons 10  " 

Falla(DEl.  3  Mélodies 3.50 

Fay  ;H.  r.E).  10  Mélodies 7  » 

Grcz  (A.).  Les  amours  de  Marie 0  » 

Hermant.  Jeunes  chansons G  » 

Hervé.  Chilpéric,  op.  bouffe.  3  actes lô  » 

Hettich.  Airs  classiques  [voir  le  catalogue). 

Hue  (G.).  Chansons  loinlaines 6  » 

—             Chaiiso[is  priiitaniéres,  2  tons  ...  G  » 
Jndy  (u').    La  Légende  de  Saint-Christophe, 

3  actes 20  >' 


Kœchlin  (Ch.)  Rondels  1"  Série 6  » 

—  —      2'  Série 6  » 

—  —      3«  Série 0  » 

Lebouc.  Rondes  de  l'enfance 3  » 

Lecoq.   Le  beau  Dunois,  op.  bouffe,  I  acte. .       7  » 

Legay  (.M.).  Ritournelles,  20  chansons 8  » 

Lekeu  (G.).  3  Poèmes 5  » 

Marty  (Geobres).  Darid,  drame  lijr.  2  actes  .  12  » 

Maugué.  Chansons  lorraines 4  » 

Mélodies  Modernes.    1"  recueil G  » 

—                         2»  recueil  6  " 

Missa.    Les  trois  bossus,  farce  lyrique 10  " 

Monteverdc.  Le  Couronnement  de  Poppée      7  » 

Moullé.  Chansons tendresdu  12'au  18'siècle      6  » 

Offenbach.    Les  Bergers,  îf  ac(es 12  » 

—  La  vie  parisienne,  i  actes 15  » 

—  L'île  de  Tulipalan,  /  acte 6  » 

—  Vert-Vert,  3  actes 15  ■ 

—  Boule  de  Neige,  3  actes 12  " 

Ropartz.  20  Mélodies 12  " 

—  4  Poèmes 5  » 

Roussel  (Albert).  12  Mélodies 12  )- 

Schmitt  (Flore.nt).  SémirSimif',  scène  lyrique  10  •> 

Serres  (de).  Les  Heures  claires 6  » 

Séverac  (D.  de).  Héliogabale,  3  actes 15  <> 

—  Le  Cœur  du  Moulin,  2  actes  15  " 

—  Les  vieilles  chansons  de  France      4  ■ 
Strohl  (Rita).  Bilitis  (12  mélodies) 12  - 

Tiersot   &    Bouchor.    Chants  populaires 

pour  les  écoles,  5  votantes,  chaque. .       5  » 

Vasseur  (Léo.n).  La  cruche  cassée,  3  actes..  12  » 

Vidal  (P.).  6  Chansons  écossaises 4  u 

Witkowski.   Le  Poème  de  la  .Maison 20  » 

Yzelen.   Lassitudes,  mélodies 3.50 


LIVRETS 

L'Absent musique  de  Le  Borne  .  3     ■> 

Eros  vainqueur.  .  .           »         •>    de  Brkvit.le  1.50 

Légende  de  St-Christophe,    »    d'Inuy 2    » 

Lycée  de  jeunes  filles  ....     ■>    Gregii 2     » 

Le  roi  Arthus »    Ch.ausson  .  2     » 
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